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TOUTES MES CONDOLEANCES, MON FijLS .
cErNT UNE EPOUSE ADMIRABLE .

c émrr UNE FEMME
EXCEPTIONNELLE .

MA FORMATION

TANDIS GUE LA FOULE CETAIT UNE FEMME 3ANS HISTDIRE. ov "EST-CE : _
UN PRETRE. POSITIVISTE NE

SE DISPERSE,LE (COMTE QU A PU MOTIVER SON ASSASSINAT?

pE CAVAuEREpE g T } DANS LE COIN? . M'INCITE GUERE
A PRES DE » AISES : A RECHERCHER
?A .TT;;RB%E DE SA FREQUENTATIONS : fE R
BIEN-AMEE . COMPAGNIE
SON ANGEN HYAUNTHE.
PROFESSEUR,
PHILIPPE CORMOR, l ],”'
RESTE AUPRES

DE LLI.

{ SOUFFREZ DONC QUE JE VOUS

] CONFESSE MES CRIMES, PROFESEUR,
J'Al BESOIN D'UNE FIGURE, |

| PATERNELE RASSURANTE. J /Al
BESOIN QU UN PAPA ME PRENNE
PANS SES BRAS ET ME DISE QUE
Tqm‘ VA BIEN, QUE R|EN

MAIS ALORS QUOI,VOUS
VOUS EN FOUTEZ DE
MES HISTOIRES 7/

JE M'EN TAMFPONNE
COMHJ?TEMEM'
EXCUSEZ-MO\ MAIS Jg
N Al JAMAIS SU MENTIR.
CETTE VILLE VA SECROULER
ET JAi RESOIN DE \OTRE
AIDE POUR ME FAIRE

ALons, ALLEZ-Y , ACLABLEZ - MO\,
DITES-MOI QUE JE SUIS UN
H SALOPARD DE L"AVDIR TROMPEE
H PENDANT TANT DANNEES, DITES-
H Mol Ge()EC,'ESTM FAUTE Gi
H ELE SEST PAIT EVENTRER
H PAR MA m.m:ssu:




JE SUIS VENU AUX OBSEGUES PARCE
GUE C'EST LE SEUL MOYEN DE
YoUs APPROCHER..DEPUIS QUE vous
ETES COMTE, VOUS ETES INJOIGNABLE -

VOUS OSEZ VENIR m'ENTRETENIR
DE PPD&EMES MUNICLPALIXX ALORS
QUE LE CADAVRE DE MA FEWME

[ &

COUTEZ-MO1, DES L“-
DE VIiES SONT EN JEU*-

ﬁ'TNE MADRESSEL. \

S
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-'Tr JE LAIME.J Al TUE SA
FEMME. jL LB SATJE ||

‘ -
\ | MADEMOISELLE , UN
|

S vous m'AIDEZ A LE |l SiNON,JE

RECONQUERIR,J ‘ASSURERAL | || Vous TUE.| | |

LA REUSSITE DE V05 PROIET, _
. \ Lt

DESASTRE ECOLOGIQUE
SANS PRECEDENT SE

: j ’; ,”
fi[h f
. !11,1{, JH'u)ri ‘ HI._‘”,{;:

s — N

ALORS V05 HISTOIRES DE FESSES,
JE M'EN TAMPONNE LE
COQUILLARD!

m

EXPLIQUEZ-MOI_DE QUOI iL
ST Q!"E-s[lm‘JE SU|S SURE
il QUE JE PEUX VOUS AIDER.

S

I T L . ‘
] ; ']I,'I ET EN ECHANGE,JUREZ W
| /] DE ME FAIRE REGAGNER
ok, .f‘ LE CORUR DE HYAGNTHE.
‘A . T ey

|

| "‘, , | Ry
! ;u#‘nld 7 b ;V ! ll%




PLUS TARD, AU RADIS (OURONNE -

FANTINE, DEUX ORCHATYES .

JENE BOIS PAS.

JE CONNAIS HYACINTHE DEPUIS FORT LONGTEMPS ET JE
GAGE QUi GARDE UN BON SOUVENIR DE MON
ENSEIGNEMENT. MAIS VOUS AVEZ VU LACCUEIL QUIIL
M'A RESERVE AU CAIMETERE.JE NE VOUS SERAI DAUCUNE
UTIUTE. ALLONS, LAISSEZ-MO) PARTIR ET RESTONS-EN LA -

TU AS UNE CHANCE INCROYARLE CAR iLS M’ ECOUTENT
TOUS . LES SENATBURS, LES CONSEILERS, LES CHEPS DES
GRANDES FAMILLES . J Al DEJA ASBASSINE ROUR CHACUN
D'ENTRE EUX. J'Al COUCHE AVEC LEURS FiLS, JAI
NETTOYE LEURS SALOPERIES. TU AS UNE CHANCE
INCROYABLE, PENT PROFESSEUR .

m JE vOUS EN SUPPLIE -
Di5 - moi K JE TEN
SUPPLIE, ALEXANDRAY.

ARRETE DE ME REGARDER COMME UN ROROT.
C'EST DE SENTUWENTS QUE JE TE PARLE.

JAl DEJA UNE FIANCEE .

SUPPLIE-MOI DE T’AIDER . TOUTE CETTE VILE
CORROMPUE ME MANGE DANS LA MAIN. JE SIS
TA SEULE ALLEE, PETIT PROFESSEUR .

LAIGSE -MOI TAIDER, ET ENSVITE, TU SERAS RAV(
DE T'OCCUPER DE MES AFFAIRES DE ((EUR.

JE T'EN SUPPLIE, ALEXANDRA |, 51 LES TRAVAUX DU
METRO CONTINUENT, CETTE GITE S ECROULERA DANS
LES SEMAINES QUI VIENNENT. NOTRE SOUS-SoL
RESSEMBLE DEIA A UN GRUYERE ET,DEPUIS

( ‘EFFONDREMENT DE L'HOTEL DE COARRAZE TouT
EST BRANLANT. JE T'EN SUPPUE , ALEXANDRA, PAwas
LES MOYENS, AIDE- MO A INFLECHIR LA POLTIQUE
DV CONSEIL MUNICIPAL .




A CET INSTANT, FLANGUE DE SES GARDES DU CORPS, LE COMTE TOUT DANS SON ALLURE TRADUIT LE DESESFOIR .
DE CAVALERE PAIT SON ENTREE DANS LA TAVERNE. MANIFESTEMENT, (L EST DEJA IVRE.

ALEXANDRA VEUT (DURIR VERS LU\, LE PROFESSEUR CORMOR
LA RETIENT, WWI FAIT COMPRENDRE QUE SON APPARITION
SERAIT INOPPORTUNE . - : T
SOYEZ LOGIQUE, L EST PAS LE Y EN VU U PoGNON Toi7 PARCE GUE JEN A\
g L EST PA e <
DES DECLARATIONS -

HYACINTHE BOIT PLUS QUE DE RAISON.IL HELE UNE FILE
DE MAUVAISE VIE. IL L INSTALLE SUR SES GENOUX,

SES GARDES LE SUIVENT.
MAIS yMEN FOS, DU 80N, Teomps o ons avee. TONTON
OARCE QUE 6N foTOUS HYACINTHE, TU VAS Vo IR
(REVER, TENTENDS/




LE S5ANG DALEXANDRA NE FAIT QU'UN TDUR . ELE N'EST EUE SE PLANTE DEVANT HE COMTE ET LE SUPPLE DE NE
PWS DISROSEE A ECOUTER DES CONSEILS DE PRUDENCE- PAS SE COMMETTRE AVEC CETTE CREATURE D'UN JOUR .
OMME UNE FOUE LA FEMME -SERPENT BONDIT HORS T T e e =
DE LA TAVERNE. b

TOUT CE QUY'VA
T/ARRIVER, C EST




TE LAKEE PAS PARTIR, HYACINTHE REFLELHS
UN PEU,.. PENSE A LA FORCE QU ON
A BNSEMBLE .. PENSE A LA (ONFRERE

TO\, TV yAS \"G.llp'
TA GURULE




BATTRE CONTRE TOI,
HYAGUNTHE
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FAITES QUELQUE (HOSE !




LE SIGNAL D'ALERTE DE LA GUILDE DES ASSASSING DE TOUS LES COINS DE LA VILE, UNE
INGUIETANTE VALETAILE SE PRESSE VERS POURQUOL VOUS LUK

IWUMINE LE dBlL DANTPOUS. |
LA SOURCE DE LUMIERR. METTEZ UN MASQUE?
I VA ETOUFFER.

DEVANT LES GENS
QU1 VONT VSNIR,
N OUVREZ MEME
PAS VOTRE BEC.

CORMOR . QUI EST LE MEILEVR
MEDECIN DE LA VILE?

QUi Wi A FAIT GA?
¢ EST-A-DiRE, DEPUIS VEXIL
DES AMAGILIENS, ¢ EST DIFFIGILE -

ol L umgen, BT TROIS HOMMES POUR

ON iR M“ER Q‘" W FAIRE UN BRANCARD

VEUX, FUSSE UN RO\ . ET LEMMENER AU
REPAIRE .

FEVRE, C'EST UN VRAI PRODIGE, ll TROUVEZ CE TYPE, AMENEZ- DITES- LI QUE S'iL NE COOPERE PAS, LA
Mais il NE GE DEPLACERA LE AU REPAIRE DANS L 'HEURE. GUILDE SE VENGERA SUR SES GOSSES.

PAS LA NUIT.
JE CROIS BIEN QUE L6 POCTELR DITES W1 QUE
FEVRE BGT HOMOSEXVEL-. PERCONNE NE
LE PAIERA
SUUESIMOHER
G'.)ll-DE‘CES
ASSASSING,




METTEZ -LU\ pE LA POUDRE ET UNE CAMOMILE MATIN ET |
IMMEDIATEMENT. : - ==\ SOirR?

ALORS DOCTEUR, PLAIE EST g
; . i ? GORGE2-LE. PERSONNE NE
C'EST PRS TROP GRAVE, POIT SAVOIR QUE LA CHEMISE

DE LA NUIT £ST BLEGSEE.

SiL SURVIT AUX PROCHAINS JOURS, iL |
8| SERA |RREMEDIABLEMENT PARALYSE.




L —

PORTEZ-LE CHEZ MOI 105rEs (W S8 §i J'Ai BIEN COMPRIS, VOUS ALLEZ DONC LE VEILLER NUIT ET
L& SOIGNERAI. i th JOUR. QUi VA S OCCUPER DE MON AFFAIRE , PENDANT
; 10T { e TEMPS?

GUILDE TRIMBALENT LEUR CHEF BLESSE ET iLS Wi FONT TRAVERGER LA Viue

EN GRANDE PROCEGSION ,LES MEMBRES DE 1A
PAR. LES TOITS ET LE DEROSENT CHEZ LA FEMME - SERPENT .

ALEXANDRA VEILE SON AMANT iMMOBILE - iL EST COMME MORT,

. 11 e
ALEXANDRA M'A ORDONNE DE
METTRE TOUS LES MOYENS DE
LA GUILDE A VOTRE SERVICE,
PROFESGEUR - J ATTENDS VOS5 ORDRES,

ET JE PEUX DEMANDER Y R =2- Mo
f ] v . (e LAISSEZ-MOI
QUOI, PAR EXEMPLE? H f - || ot : : REFLECHIR -

S et

TUER, WETI'ERI :
= | Kio_rmvpsn,mcewmsn,
INTIMIDER .




PLUS TARD DANS LA NUIT.

VOuS ETES BIEN BONNE,
ELiGE--- QUE FERAS-)E

S A A Y E— —

- — n 7
! E VAS PAS TENIR 61 TU BOUFFES RIEN ; et :
Iw" o ] Qussr.ceouswmumqﬂ \
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| Ton ONUE A ETE L'HOMME £ PwS ||
| PUISSANT DANTIPOUS ET iL ETAIT
SUR UNE CHAISE ROULANTE, LAISGE -
MOi RESTER AUPRES DE DI,

nm —— o Lal ' 1 y — -
ON §'EST BATIUS. TU T'ES VIANDE DV \’,‘ ’ POURGUCH iL FAUT TOUIOURS QUE TV l\

HAUT D'UN IMMEUBLE, JE TAI RATTRAE / TE MELES DE MA VIE 7L FALAT ME
MAIS TES VERTEBRES ONT PRIS UN LAISSER TOMBER SUR LES PAVES.
GA AURAT ETE MIEUX.

MAWAIS cOUP. LE DOCTEUR DIT QUE

TES JAMBES SONT FOUTUES. | r— : " HYACINTHE -
f i 1! | \ g ! S —— et \
Y N 4 ; ' ‘ } —MO! UNE ]" !
\ N / / | 15
; N i1 /
[' S\ . ; { .
y 2 \ \ E i ] . i
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' /,| au'esTe QUE TU RACONTES?
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iDEZ- VOUS, PROFESSEUR . 51 VOUS NE
DONNEZ PAS DE DIRECTIVES,IE
PEUX RIEN FAIRE.

Bl NOus AURONS CONTRE NOUS TouS LES
¥ iNOUSTRIELS DE LA VILLE-
l FiNANCIEREMENT, ON NE POURRA
Bl JAMAIS S ‘ALIGNER
ET &I ON LE
CROIRE QU'ON A K.EDNAFFE',

it EN AHAIT DE LA SURVIE
D ‘ANTIROUS.

LE PROFESSEUR (ORMOR VOULAIT
ETRE SOR DE SON COUP.

ET & Tu VOTES
POUR LE METRO
TV REVERRAS
PLVS TON GOSSE-

VOTE EN FAVEUR DY METRO,
ET J AURA LE PLAISIR DE
TE RENVCHER TON BROUSE
EN PIECES DETACHEES,

il BON, VOILA LA CHOSE : JB SOVHAE
OBTENIR UN VOTE DU CONSEIL MUNIGPAL.
EST-cF QUE VOUS FENSEZ QUON PEUT
FAIRE GA SANS TROP DE VIOLBN(ES?

EH BIEN, PARCE QUE LE (OMTE
DE CAVALLERE N'EST PAS PRES
DE SE MONTRER EN VIUE -
—— e e ¥ i LAV
POURQIUOI, VOUS AVEZ. DES
INFORMATIONS?

EN UNE MEME NUIT, chacuN
DES CHEPS DES DiFFERENTES
FORMATICNS  POLITIQUES ViT
ENLEVER UN ETRE CHER.

ET N'OUBUE
PaS DE VOTER
GELON TA
CONSUENCE -

o

| ik SUFFIT D5 VERSER PWS D/ARGENT
l| Gue 1A PARTIE ADVERSE . QUi EST LA

JE NE SAIS PAS. TRES FRANCHEMENT,

| AVEC L'ACLIDENT DE LA CHEMISE DE
LA NUIT,JE N’Al PAS LE TEMPS DE
MCCLWPER. DES AFFAIRES DES NOBLES .

EN TOUT €AS, S Vous
VOULEZ QUON ENLEVE
QUELQU UN, C'eST FACILE .

A CHACWN, LA CHEMISE DE
LA NUIT SIENIRA QUTiL
AVAIT INTERET A VOTER

CONTRE LE METRO.




LE LENDEMAIN,LE PROFESSEUR CORMOR FIT UN VIBRANT CONTAMINES PAR UNE SUBITE POUSGEE DE CIVISME, LES (ONSEILLERS
PLAIDOYER HOSTILE AU METRO. VOTERENT COMME UN SEUL HOMWME.

..OR JE PUIS VOUS L‘AFFIRMER , MEGSIEURS, AUTDRISER
LA POURSUITE DES TRAVAUX, C'EGT (ONDAMNER LA
VILE A TRES BREVE ECHEANCE. JE COMPTE SUR
VOTRE CGVIGME POUR LAISSER A NOS ENFANTS UNE
GTE oU iL FAIT BON ViVRE .

A L'UNANIMITE , LE CONSEIL
OECIDE LARRET DES
EXCAVATIONS SOUTERRAINES.

LE PROFESSEUR CORMOR N’ EN CROYAIT PAS SES YEUX.

—r BT | =

] e N
ﬂ ﬁ&f&, orsisR ™ e N
I

CADMIOAA . CETTE VILLE
VoUS DOIT BEAUCCULP,

EXCUSEZ - MOi. C'EST
LA PREMIERE FOG DE
MA RUTUE VIE QUB
J Al L' IMPRESSION
DE PARTICIPER A UNE
ACTION UTILE FOUR
LA COMECTIVITE.

MAIG CE N'EST QUUN DEBUT, MON VIEUX. J ENTREVOS| [[ Ovi L FauT AUSSi
PLEIN DE CHANTIERS EBNVIRONNEMENTAUX OU QUE JAILE DIRE
RMINANTE .

VOTRE ACTON POURRA ETRE DETE MERCI A ALEXANDRA.
) i ' |

I

LA UL AL B S 7

PARLE GUE LIIMMEUBLE
DALEXANDRA EBT PLS
CHIC QUE MOCN LOGEMENT |
DE FONCTION ET...

i 'i . ;-.'-(
| acexanorat] (A

|
T




MERCA DE TOUT (E QUE VOUS
AVEZ FAIT FOUR MOL... MAIS
| i PREFERE MOURIR.

COMMENT VOUs SAVEZ
FAIRE GA:\'DUSO

Si JE VOUS DISAIS QUE
C'EST PARCE QUE J A
TOUIOURS BIEN TRAVAILLE
A L'Qma‘,qﬁ\ QERJNT
UN MENSONGE .




1 p=:] W=nbi=n} ' T 7 zﬂu Al 1 )
MAIS CEST PARCE QUE VOUS M AVEZ “ (E Qui EST CERTAIN,C EST QUE Si (

TROUBLE, A SAUTER DANS TOUS LES TV PERSISTES A TE 6UICiCBR \
SENS.VOUS VOULEZ PAS ME LAISSER TOUTES LBS CGINQ MINUTES, oN

NE PEUT PaS TE LAISSER
GOMME GA .

|

iL FAUT VOUS REMETTRE i
BUR PIED.

I..-' £ =y L5 L S AR
f] St LES MAGIGENS NE PELVENT PLWS
| APPROCHER D ANTIPOLS, IL FAVT

LA FAMILE CHAMBON POSSEMOIT

TRANSPORTABLE, QUi SAIT OU ILS | 0ES ARPENTS DE TERRE, LA-BAS.
? i APRES LA MORT DU PROFEESEUR,

| BN ADMETTANT GUE JE S0is

| S soNT BXILES, NOS MAGIGENS

| STS BIENS ONT ETE PARTAGES :
| ENTRE S5 ELEVES. IL5 ESSAIENT
H Dc SE FAIRE ACEPTER PAR LES
POPULATIONS RURALES DU COIN,
A CE GUE J'Al COMPRIS.

b i L . 1
Vous OUBHEZ QUE JE Svis
SPECIALISTE DE A MECANIQUE
DV VOL, CHER AMi. GA VA ETRE
L'OCLASION DE TESTER UNE
DE MES MERVEILESES MACHINES,

W1 F T ¢ %\ -
PARDON, PROFRSSEVR, \
MAIS JE NAL PAS POUR
' VOS INVENTIONS UNE
i CONFANCE DEMESUREE.
& | \

C'EST GENANT.JE VIS UNE HISTDIRE
D'AMOUR AVEL UNE JEUNE

PROFESSELR DE MAGIE QU! A ETE
EXILEE. ELE M ECRIT DE LA-BAS.

,.‘__' i

S\
CADMIOM , AUEZ , PASSE Z-MOL
MA PIFE ET MON TABAC .




_ | PARDON, BRAVES GENS, Nous
(| AIMERIONS SAVOIR OU...




BHOAVE. FITIS LN

B VOuSs WAISSE FNTRER.

®

MAGIE

A T _.I,.'r,u.h \:ﬂtr‘ ll.;;
i rn" 'l‘] '

LEE' TDU“ e —

JE VAIS LE FAIRE,

Il
DE SUTE .

Ml
¢

BON| Qui Emes—vous? | TThT




vous ETES SUR, HEIN,VOUS N'AVEZ P .
BESOIN DE MO1 POUR LE SOIGNER 7 [EESCees r :

- ¢ UN MOME 2 i " ‘3 # AVENVE DE%SC=|LLE1!5
JE Ew( ME NT o Z JE S PRIE? ’h
DERRIERE

L OSSUAIRE .

-
i
A e

AR

— - — —— -{'f_-v:n'-'«r/_/,ﬁ-yf/_f: ~
| JE NE SVIS PAS MORTEL, iL DOIT BIEN EXISTER DES MOYENS
RQUOI BTES- VOUsS ; 8| SYLVINE, J'Al DEJA VEQU A DE SE JOUER DES CAPRICES DU TEMPS.
;?Uscixansmx 1 UNE_M HISTDIRE W MNLONS ; NE SOYEZ PAS SOMBRE.
Bl ET JA1 TANT SOUFFERT.

CouP, PHILIPPE?

JE SUIS MAGICIENNE,

: j 16 MAGICIENNE ET < -
PUSGUE I SUiG M, ! VRAIMENT, VOUS AIMEZ
QUE,DE SURCROIT, JE VOUS AIME, DONC LE Tic-TAC DE
TOUS LES ESROIRS SONT PERMIS, MON CCOEUR. MECANIGUE]

SONGEZ. QU'AVEC MO, VOUS
N'AUREZ JAMAIS D'ENFANT.

ARRETEZ D'ETRE GRAVE,
MONSIEBUR LE PROFEGSEUR.

OW, PHILIPPE,
iL ME RASURE -




e R—

DANS UN MOIS VOUS POURREZ RETIRER | : ey ey g : e
LA CHENIRE- BN ATTENOANT, METIEZ. [y I N'A PAS DB PRIX. 8 || UNE DETYE ENVERS CEUX DE COCHONVILE.

NOUS, ON VA RENTRER A
ANTIPOUG, PROFESSEUR
(ORMOR . VOUS VENEZ?




Al REFLECHI £ conseiL A VOTE L'ARRET 065
TRAVAUX . AULEZ ; A BIENTOT.

EN TOUT (A6, SACHEZ QUE J
i VOTRE PROJET CONTRE LE METRO, GA

M’EN COUTE, CAR JE Suis UN DES
PRINCIPALY ACTIONNAIRES DE CETTE .‘ :

- i : - AH, BON... A
ENTREPRIGE, MAIS JE «Uis PRET A k BIENTET, ALORS . '

vOUS AIDER.

MERCI, MON AMI, MAIS LE
PROBLEME 57’5224.6.

CADMIOM, TU ES AU COURANT DR CETTE_HISTOIRE DE
METRO? LE CONSEIL. AURAIT VOTE L ARRET DES TRAVAUX?

POUR. SOR QUE CHUIS AU COURANT,
ON EST DANS LE COUP, PATRON .

@A A ETE GENIAL. FOUR UNE OIS, 3741 EU  TMPRESHION
SERVIR A QUE E CHOSE .




QUELGUES JOURS PS TARD, A L'UNIVERSITE, PENDANT £ (OURS MAGISTRAL DU
PROFESSEUR CORMOR .

COMME J’Al PU LE DEMONTRER ,LES CHYROPTERES
VOLENT DANS UNE SITUATION DE DESEQUILIBRE

: CONSTANT QUi HEUR PERMET OF TOURNSR SANS
' == & e TENIR COMPTE DU VENT. A L INVERSE, MA
| 1l - — DERNIERE INVENTION, QU REPRODUT LA

8 ..0R ,LERRELR DE MES PREDECESSEURS CONSISTAIT

i MECANIQUE DUN VOL DE GOELAND, EST
A VOULOIR REPRODVIRE LE VOL DES CHAUVES-SOURIS. ” INFAILLBLE , MAIS REGARDEZ PLUTAT,

LES TRAVAUX
ONT REPRIS
CE MATIN.




Wi AUSSH, iL VEUT M APPELER

ALEXANDRA?
RHABILLE-TOI -

HYACINTUE .

RA,, PARDON,

| eun. PARDON, ALEXAND




Jo L VWV L L o s SRS - WG 7

QUEST-CE QUE VOUS VOULEZ QUE JE FASGE? UNE COMMIEBION
JURIDIQUE A DEMONTRE QUE LE CONSEIL MUNIGPAL N AVAT
PAS LE DROIT DE VOTER L ARRET DES TRAVAUX CAR iL A
DEIA DONNE SON AVAL iL YA TROIS ANG.JE CRAINS QUE

SUR CETTE AFFAIRE, LE COMTE DE CAVAUERE NE VOUS

SOIT DAMUNE UTILITE, PROFESSELR..

1 ¥ ————r | PATHETIQUE DANS VOTRE C(OSTUME DE RICHE PROPRIETAIRE.
TRES FRANCHEMENT, HYACINTHE, o o DEPRESSIF. JE VOUS PREFERAIS EN ETUDWNT EMFOTE MAS
JE VAS VOUS PARLER. COMME ) | | PLEIN D'ESPOIR. TENEZ, A TOUT PRENDRE,JE VOUS AIME

A UN FILS... i | MIEUX EN HORS-LA-LO!.

ET JE DEVRAIS FAIRE QUOI,
VOTRE AVis?

VOUS AVEZ UNE ARMEE
SECRETE A VOS ORDRES,
UTILGEZ - LA POUR
GAUVER (ETYE VIUE .




TU DIRIGE VERS LE SOUTERRAIN DES DYNAMI . = p :
UN PREMIER C(OMMANDO DE EURS SE DIRJ CAMPEMENT TEURS ‘ Si LA VILE S DRE., il

> . 5 . N'Y AURA PLUS DE
EXCUSEZ-MOI, PATRON, MG DETRUIRE UN CAMPEMENT, GA . CONFRERE , LA POGNE.
N'EST PAS TELEMENT DANS LES ATTRIBUTIONS DE LA CONFRERIE.

COMBIEN GA VA NOUS RAPFORTER?
ET Qui PAYE?

ET LES DYNAMITEURS...
ON LES TUE OL ON

ON VA FAIRE GA EN BINGME ... CHAQUE
GROUPE SOCCUPE D'UNE TENTE.

BREUX! |7,

ON VA SE FAIRE
RATATINER .




TN T N — i, M——

iL NE RESTE QUE NOUS, CHEF!

ATTENDS! C'EST LA CHEMIGE DE LA nNurT!
RAPPELE-TOl CE QUE LE PREFET 0E
POLICE A DIT, 5 ON LE CROISAIT,

T'es s0r ae C'EST LA GHEMISE DE tA NUIT? Y'EN A PAS e C'EST JEAN - MICHEL
UN QUi S “APPELLERAIT LEL PONCHO DE LA NULITY), AVSS ? ol LA CHENEE QUi VA ETRE CONTENT.
DE LA NLiT?

| S\ GA ME PERMET
DE RESTER EN VIE,




POURQUOI A-T-iL FONCE TETE BAISSEE SANS N R POUR VOUS PROWER QUL A L'AME D'UN
MEME VERIFIER QUE LES FHCS GARDAENT v b Ly MENEUR., QU iL BST UN VAILLANT COMBATTANT.

QUi MERITE V
VOTRE. AMOUR -

JE N SAIS PAS. L IVRESE
DE SE SENTIR DE NOUVEAD
VIVANT ?

ET QUAND iL LEUR FAIT L/AMOUR,
IL CRIE X ALEXANDRA! ALEXANDRA! |

L VOUS A DIT qu’iL M’AiM.E?J
JE L'Al SUBTILEMENT
DE

DUIT.

A PARTIR DE QUELLES | V
OBSERVATIONS?
V IL SE_PAIE DES PUTES
A QUi iL FAIT METTRE
DES CWISSARDES.




CADMIOM EST FORMEL, 1A
CELLULE EST JUSTE AU-
DESSUS DE CETTE SAUE.

,IE CONNAIS CES

:
:
:
i
3

PAR MALHEUR

vous ETES SORE DE VOTRE coup?




JEAN-MIGHEL, AVEC TOUTES TES MAGOUILES, &
JE ME DEMANDE COMMENT TU PEUX ENCORE
ETRE PREFET OE POUCE. |

DE BONS DOSSIERS SUR TOUT '
LE MONDE, MA CHERIE. -
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N\

\ g UNE PIECE D'OR, ON YOUS
- SAVE!

Si VOUS AVEZ PAS D'OR,
DONNEZ CE QUE VoUs AVEZ!

JE Suis ALLE &
L UNIVERGITE,SAWVER
MA MACHINE VOLANTE, [

PEUT-ETRE QU'iLS
DISTRIGUENT DE LA
NOURRITURE

. LES SECOURS DOIVENT \
~— S'ORGAP'“SER- \\m_

AH NON, EN FAIT, ILS SONT EN TRAIN DE VIOLER QUELQU'UN.
EST-CE QUE VOUS CROYEZ QU ON DOIT LES RAISONNER ?

CASSEZ-VOUS \ CEST
LA JUNGLE!




POSEZ 4/OUS SUR LE POINT
LE PLUS HAUT DE WA

B A FUSEE DE DETRESSE ELLATE DANS |3
H 1A LUMIERE DE L'AUBE. £

L'ANGENNE PRISON EST PAR
LA . PEUT-ETRE QU ON ¥
RETROUVERA HYACINTHE .

DECOUEE . JE NE LEG (ONNAIS
PAS DU TOUT.

S JE NE MANGE
BN PAS QUELQUE CHOSE,
W J& vais Tomser

)

LA VIKE S'EST EFFONDREE iL Y A MOINS
D'UNE NUIT ET W5US VOiLA DEJA PIRES
BETES
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VENEZ! ON VA | @
| L83 ATTAQUER!

EN SITUATION DE CRISE, L OR
EST UNE VALEUR REFU6GE,
PETIT PROFESSEUR.







Si HYAUNTHE REFAIT SURFALE, il
iRA AU CHATEAU DE SON PERE. :
C'EST LA-BAS QUON DOIT L'ATTENDRE -

ET COMMENT VA-T-ON FAIRE
fOUR PAS SE FAIRE PIQUER
NOTRE OR PAR CETTE FOULE
DEPENAILEE, MADEMOISEUE
GCROSSE MALIGNE ?

AH OULI, LES §
RESCAPES...

LA-BAS, UNE CARRIOLE |
AVEC PLEIN DE GAMINS!

HAHA! FINALEMENT, TOUT N'EST PAS DESESPERE . JE
GENS QUE NOUS PRENONS UN NOUVEAU DEPART.

EN FEDERANT LEC BONNES VOLOINTES, NCUS DEVRIONS POUVOIR
SUSCITER DES TRAVAUX DE GENIE CiViL AYANT FOUR CBIECTIF
L 'ASSAINIGSEMENT DES CANAUX DES EGOULTS.

LA NOUVEUE ANTIPOUS RESTERAIT PARTIELEMENT
CUBMERGEE MAIS L'AIR Y SERAIT REGPIRABLE.

DE D&EVIER UN COURS DEAV ET...

& ; AUONS, REFLECHIGE! 1L SUFFIRAIT

)




ETES - VOUS C(ERTAINE GQUE CE SOT LE MEILLEUR MOYEN
D ENTAMER UNE RELATION SEREINE AVEC VOTRE RUTUR

BEAU-PERE?

"ANGIEN R ' ,

JE SUIS PHILPPE CDWR L ANG PROFESSEY i 3 ’AIMERAIS VOUS DIRE QU’ u._ VA BIEN MAIS CE SERAIT
DE HYACINTHE ET UN AWi DU PROFEGSEUR {ran B UN MENSONGE, CAR JE N'EN SAIS RIEN -

HIPFOLYTE. VOICG ALEXANDRA . ( .

ANTIPOUS §'EST
EFFONDREE ET NOUS

VEUILEZ E(CUQE‘RCE DR‘GON;

J/A1 UN BON
POMET !
REVIENS iGA!







5 MiA BELLA DONNA JE NB VOUS o
J\ CANSONNi PER..c DERANGE
JD 1 -

NON.J 'BCRIS UNE
CHANSON POUR MA
FIANCEE MAIS JE
NE S0i5 PaS TRES
INSPIRE .

YOUS ME VOYEZ VRAIMENT REGARDEZ QU e e
EPOUSER HYAUNTHE? BT AU GALOP E;I'c"o"' OUVREZ LA FORTE! vITE|

PREPAREZ-VOUS A TENIR

UN SIBGE, PERE . JE

Sus POURSULIV] ! |ES €ENS DAsTINOUS,
PES NOBLES, DES
SURVIVANTS ! 116 ME
RENDENT RESFONSABLE
DE LA CWMUTE DE
LA VILE PARCE GUE
JE SUIS LE PRINGIPAL
ALTIONNAIRE DUV
METRO .




2 Y k i ',_".'!."J i '’ % y e T ‘: = - —p— — ey - = o —— T
JE SUI5 ARAKOU DE,QWD%;V&B s : 1A RTIID, T, . Al o LA POPULACE NE RESPECTE PLUS LES "‘Iﬂ
BAFOUEZ. 1ES DROFTS ) L Pl . : e 20 iy S DROITS DU SOL, CELA POVRRAIT ETRE it
MARCHANT AINGI SUR MES TERRES. RN U Y e e INQUETIANT POUR NOUS AUSSI, PRINCE i

iL FAUT QUE LE PEUPLE DECHATNE GA COLERE SUR QUELQUUN...
AUTANT GUE CE SOIT SUR CAVALLERE .
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| 16 : ET TOI, POURQUO' TU CRIES

\
ET QUE T'Y VaS PAS?
S -‘,,_-.H'.“_gli'-':'-l.iillé.l'."lu.",_-'-'li'{; Sal=
FL S B i N'Y A PAS TG ] N P

KAT 8 oe MeS GENS

%‘_ POUR FAIRE TAIRE [




DES QUE LE MONSIEUR AVEC
LE BEC SERA PAGE,HOTHAR,
TU BALANCERAS LE ROCHER.

\\

A i \‘-

iL FAUT QUE VOUS ME PASHIEZ DES RCCHERS |
ON N'EN A P, G-

NOUS NON PLUS, ON A TOUT
JETE SUR LE PONT.




BiN, POURQUO! 1.5 SONT
Touvs A PoiL?
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BON, LOTHAR ... JE NE VOIS QUUNE SELLE
Rl SowTON : LACHE TOUS LES MONGTRES .




PLUS TARD DANS LA NUIT.

FAITES-VOUS AIDER DES WTINS, ARAKOU,
; CEN ; ET METTEZ-LES DANS LA CHAMBRE FROIDE
I O MG SENS BAG. LB COURNGE. Iy ILS SERVIRONT POUR MES MONSTRES.
D ENTERRER, TOUS (ES GENS,
DOCTEUR HIPPOLYTE.

GARDEZ-LE. GA
REMBOURSERA
LES FRAS.

(i Chustophedain mmars 2006






